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Au Togo, la nouvelle stratégie d’électrification que le gouvernement s’emploie à mettre en œuvre depuis 
quelques mois, est au cœur du tout nouveau Programme National de développement (PND) et trouve 
des échos dans les efforts des autorités à promouvoir l’Energie solaire. Comme pour couronner tous ses 
efforts du Togo, l’initiative CIZO lancée en décembre dernier vient d’être désignée ...
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Sans Adébayor, 
le Togo joue 
son espoir de 
qualification demain

La Francophonie, 
plus pour les 
arrangements 
politiques que 
les valeurs de 
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Une reconnaissance 
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avancées constatées ?

Le Togo n’a 
pas eu tort 
d’investir dans 
la modernisation 
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infrastructures 
aéroportuaires

Aérien

Malentendu UFC-ANC ou le rebondissement d’une guerre de clans 
Cela se confirme encore au jour le jour, au fil des sorties médiatiques des figures de l’Alliance nationale 
pour le changement (ANC) comme celles de l’Union des forces de changement (UFC) : la vielle guerre 
des clans qui rebondit entre d’anciens partenaires politiques.
Aux dernières nouvelles, le conseiller du président national de l’UFC, Dr Ekoue Gada Folly, par ailleurs, 
président du Mouvement Alaga, a monté le ton au cours...

Sans surprise, et comme il 
fallait s’y attendre, la Rwandaise 
Louise Mushikiwabo est depuis 
ce 12 octobre 2018, la nouvelle 
secrétaire ...

Réélection du Togo au Conseil des droits 
de l’Homme des Nations unies

EDITO

Ces dernières années, le 
transport aérien est en train de 
connaître un essor considérable 
au Togo. En dehors des 
infrastructures ...

L'initiative présidentielle « CIZO » 
brille parmi les exemples du 
« Compact With Africa du G20»

Francophonie / Election de 
Louise Mushikiwabo

         Le Togo obtient l’installation de 100.000 
systèmes solaires domestiques hors réseau

Energie solaire et stratégie d’électrification

L'équipe nationale togolaise est 
actuellement en terre gambienne 
pour y affronter... PAGE 3
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Francophonie / Election de Louise..
La Francophonie privilégie-
t-elle les arrangements 
politiques aux valeurs de 
l’institution ?

Indice du capital humain
La Banque mondiale 
encourage les pays à 
investir plus dans leurs 
populations 

Éliminatoires CAN 2019
Le Togo joue son espoir 
de qualification demain

Finance 
La BOAD octroie plus de 20 
milliards au Togo pour la 
réalisation du PND

Transparence des élections ...
« Avoir ses représentants 
dans les bureaux de vote 
», recommande  Gerry 
Taama 

La semaine dernière, le chef 
du gouvernement togolais, 
Komi Selom Klassou, a reçu 

le directeur de la compagnie 

Brussels Airlines au Togo, Pierre-
Yves Buysschaert. Ce n’était 
pas du tout une simple visite 
de courtoisie. M. Buysschaert 

Transport aérien

Le Togo n’a pas eu tort d’investir dans la 
modernisation de ses infrastructures aéroportuaires
Ces dernières années, le transport aérien est en train de connaître 
un essor considérable au Togo. En dehors des infrastructures qui 
ont subi une métamorphose, ce sont les compagnies de transport 
qui se bousculent depuis un temps aux portes du ciel togolais. Outre 
les nouvelles compagnies, celles qui sont déjà installées, cherchent 
à renforcer leur présence. Le vœu des plus hautes autorités 
togolaises, dont le chef de l’Etat, Faure Gnassingbé commence à 
devenir réalité.

a révélé au Premier ministre 
la volonté de la compagnie 
qu’il représente d’augmenter 
sa desserte en direction du 
Togo. C’est leur façon à eux de 
répondre au vœu des autorités 
togolaises de « faire du Togo 
un hub de transit dans la sous-
région », a-t-il laissé entendre.

Sur cette base, désormais, les 
vols de Brussels Airlines vont 
connaître un changement de 
fréquence. De trois vols par 
semaine auparavant, cette 
fréquence passe à cinq au 
départ de Bruxelles, la capitale 
belge. Ainsi, la compagnie 
dessert à présent Lomé, lundi, 
mardi, mercredi, vendredi et 
samedi. Cette décision devrait 
être officialisée à la fin du 
mois d’octobre 2018. En dehors 
Brussels Airlines, plusieurs 
autres compagnies s’intéressent 
à l’Aéroport international 
Gnassingbé Eyadema (AIGE). 

Le Togo ne s’est donc pas 
trompé en investissant 
dans la modernisation des 
infrastructures aéroportuaires. 

Pourtant, on se rappelle 
encore comme si c’était hier, 
des personnalités dont des 
économistes très écoutés au 
Togo, affirmer avec énergie, 
que c’était une erreur d’investir 
autant d’argent dans les 
services. Pour ces derniers, le 
Togo ayant une population à 
70% agricole, c’est d’abord là 
qu’il faut prioritairement diriger 
les investissements.

Ces messieurs et dames ont 
sans aucun doute raison, mais le 
Togo n’est pas moins un pays de 
services. Il faut bien commencer 
quelque part. La preuve, c’est 
qu’aujourd’hui le secteur agricole 
est en train de connaître sa 
révolution avec le projet des 
agropoles et le Mifa. Ce n’était 
donc qu’une question de temps. 
D’ailleurs le développement des 
transports en Afrique est un 
vrai chantier. Le chef de l’Etat 
est actuellement le champion 
du Marché unique du transport 
aérien africain (Mutaa). Il ne 
s’était donc pas trompé de 
priorité.

Edem Dadzie

Wawa
L’ONG Aimes-Afrique au secours 
des populations rurales 

L’ONG Aimes-Afrique a organisé du 1er 
au 7 octobre 2018, à l’intention des 

populations de la préfecture de Wawa, des 
séances foraines de consultation médicale 
et d’intervention chirurgicale de diverses 
pathologies.
Cette action de l’ONG a bénéficié  de l’appui 
financier de l’Union européenne.
L’objectif de ces consultations est de 
permettre aux populations de cette 
localité d’avoir accès aux soins médicaux 
appropriés.

Kéran
Inauguration d’un forage hydraulique 
à Bassamba

Un forage hydraulique équipé de plaques 
solaires et de poly tank a été inauguré 

le lundi 8 octobre 2018, à une quinzaine de 
kilomètre de Kanté.
Ce joyau est financé par l’ONG Fraternité Togo-
Turquie et la Fondation Diyanet de Turquie 
d’un cout total de 11million CFA. Il est le fruit de 
l’excellente relation qui existe entre le Togo et la 
Turquie. L’implantation de ce forage est née de 
l’amer constat des difficultés par la population 
de Bassamba en matière d’accès à l’eau potable, 
entrainant toute sorte de maladies hydriques.

Lomé
L’Union européenne équipe le PASJ 

L’Union Européenne(UE) a remis un lot 
d’équipements au corps de contrôle 

du Programme d’Appui au Secteur de la 
Justice(PASJ) le mardi 9 octobre à Lomé.
Financé par l’UE ce lot de matériel vise 
à appuyer le « volet corps de contrôle 
». L’objectif global est de contribuer à la 
consolidation de l’Etat de Droit au Togo et 
de participer à la lutte contre la corruption 
et l’enrichissement illicite en appuyant les 
organes d’Etat dans le renforcement de leurs 
capacités opérationnelles.

Un avion de Brusels Airlines
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Suite à la page 11

...d’une intervention 
sur «Radio Kanal FM» 
en menaçant de faire 
des révélations de 
secrets politiques. «Si 
l’ANC ne souhaite pas 
que l’UFC lève le voile 
sur un certain nombre 
de secrets qui font 
mal, il ferait mieux de 
donner une suite à 
l’invite à lui adressée», 
a menacé cet acteur 
politique.

Or, cet universitaire 
– selon certaines 
sources - était un 
soutien affiché de la 
logique de certains 
disciples de Jean-
Pierre Fabre quand il se 

bagarrait avec Gilchrist 
Olympio autour de sa 
participation à l’élection 
présidentielle de 2010. 
C’était l’épisode des 
turbulences et de la 
farouche division à 
l’UFC, ce qui a d’ailleurs 
abouti au départ de 
Fabre et alliés pour 
créer plus tard l’ANC. 
On imagine donc que, 
même partis à l’ANC, 
certains anciens 
amis et partenaires 
de combat au sein de 
l’UFC, se délectent 
de voir ceux qui leur 
ont planté quelques 
couteaux dans le dos 
en recevoir à leur tour. 
C’est plus une guerre de 
clans que d’idées…
A l’UFC, ça ne va guère 

mieux. En tous cas, 
ça ne se passe pas 
autrement. La dernière 
aberration en date de 
ce parti, a consisté 
à critiquer, au temps 
fort des soulèvements 
après août 2017, voire à 
cracher dans la soupe 
que représente l’Accord 
signé avec le parti UNIR 
au pouvoir en 2010. 
Mais, curieusement, 
les membres de l’UFC 
au gouvernement 
savent montrer que, 
« j’y suis, j’y reste », la 
formule chère à l’ancien 
président ivoirien 
Laurent Gbagbo fait 
des émules dans les 
politiques africaines. 
Il est évident que les 
démons de la division 

ont élu domicile au sein 
de l’UFC. Les proches 
de tel, et les proches 
de tel autre sont 
naturellement fâchés. 
Certains trouvent 
apparemment que les 
uns prennent trop de 
place à côté de Gilchrist, 
d’autres à côté du parti 
au pouvoir…

On le comprend. 
Ces querelles 
politiques qui sont 
surtout des querelles 
de personnes et 
d’ambitions, déteignent 
m a l h e u r e u s e m e n t 
sur des questions 
politiques d’enjeu et de 
grande importance pour 
tout le pays. Guerres de 
chefs, entre un certain 

chef charismatique 
de l’opposition et un 
certain chef de file 
de l’opposition, ou 
encore querelles d’égo, 
elles ne traduisent 
pas une grande 
différence idéologique 
et n’apportent pas de 
plus-value à la politique 
togolaise. Il faut le 
reconnaitre et faire le 
choix judicieux de faire 
avancer le débat, en 
laissant de côté ces 
projets de règlements 
de compte, ces oripeaux 
et ces cosmétiques qui 
enlaidissent a fortiori, 
encore le visage de 
notre scène politique.

Dieudonné Korolakina

La situation des droits 
de l’Homme a toujours 
connu des variantes 

dans notre pays. C’est-
à-dire qu’elle connait 
des évolutions selon la 

période que nous vivons. 
Comme ailleurs elle dépend 
beaucoup de la situation 

Réélection du Togo au Conseil des droits de l’Homme des Nations unies

Une reconnaissance de la communauté internationale 
pour des avancées constatées ?
Le vendredi dernier, le Conseil des droits de l’Homme des Nations- unies a réélu le Togo 
pour un nouveau mandat de deux ans, par 181 voix. Si cette nouvelle réjouit et renforce 
la fierté de bon nombre de nos concitoyens, dans certains milieux, c’est une réélection 
qui fera certainement couler assez d’encre et de salive. En effet, quelques-uns de nos 
compatriotes ne voient que du noir en matière de droits de l’Homme au Togo. Toutefois, 
en renouvelant sa confiance à notre pays, n’est-ce pas une reconnaissance de la part de 
la communauté internationale pour les efforts faits par le Togo?

socio-politique qui prévaut 
dans le pays. C’est ainsi 
qu’en période de crise où 
les nerfs sont mis à rude 
épreuve, il est courant 
d’assister à des violations 
des droits de l’Homme de 
part et d’autre. La crise 
politique née en août 2017, 
en est l’illustration vivante 

Si le Président français 
Emmanuel Macron a 
spécialement invité 

son homologue Faure 
Gnassingbé à la 2ème 
édition du « One Planet 
Summit » à New York en 
fin septembre dernier, c’est 
parce que, entre autres, 
le Togo excelle dans la 
mise en place de solutions 
innovantes dans le domaine 
de la promotion des 
énergies renouvelables. 
Grâce à ce mérite, le 
Togo vient d’obtenir non 
seulement la sélection du 
projet CIZO par le CWA, 
mais reçoit un soutien de 

l'union Européenne via 
la  Banque africaine de 
développement à travers le 
programme de financement 
Distributed Energy Service 
Companies (DESCO) avec 
l’installation très prochaine 
de 100.000 systèmes 
solaires domestiques hors 
réseau pour un coût total 
de 20 à 25 millions d’euros.
Selon le modèle du 
programme DESCO, il s’agira 
d’un mode de financement 
innovant auquel 
participeront des banques 
locales afin de faciliter 
l’acquisition des matériels 
aux consommateurs finaux.

Avec cet appui, le Togo 
pourra développer 
davantage le secteur de 
l’énergie solaire dans lequel 
plusieurs projets sont déjà 
mis en œuvre. Entre autres, 
on peut citer CIZO. Pour ce 
projet, l’Etat togolais a pour 
le moment retenu deux 
distributeurs : Soleva et 
la compagnie britannique 
BBOXX, spécialisés dans 
l’électrification solaire 
décentralisée.
CIZO est une initiative 
lancée en décembre 2017 
par le Président de la 
République et financée 

Energie solaire et stratégie d’électrification

L'initiative présidentielle « CIZO » brille parmi les exemples 
du « Compact With Africa du G20 »

Le Togo obtient l’installation de 100.000 systèmes solaires domestiques hors réseau
Au Togo, la nouvelle stratégie d’électrification que le gouvernement s’emploie à mettre 
en œuvre depuis quelques mois, est au cœur du tout nouveau Programme National de 
développement (PND) et trouve des échos dans les efforts des autorités à promouvoir 
l’Energie solaire. Comme pour couronner tous ses efforts du Togo, l’initiative CIZO 
lancée en décembre dernier vient d’être désignée comme projet phare et modèle parmi 
les programmes lancés dans les pays disposant du label Compact With Africa (CWA). 
Et ceci, alors qu’en en avril dernier déjà, le Togo intégrait le cercle fermé des pays 
membres du CWA. L’entrée dans ce groupe allait ouvrir la voie à plus d’investissements, 
plus d’attractivité et plus d’ouverture sur le monde économique.

à hauteur de 68 milliards 
de FCFA sur 5 ans, 
essentiellement par des 
capitaux privés. Sur cette 
période, 9000 emplois dont 
5000 directs seront créés.
En effet dans le cadre du 
projet, l’Etat togolais a mis 
en place un réseau national 
d’agents de distribution 
de monnaie électronique 
pour la Poste, et créé 
cinq académies solaires 

régionales pour la formation 
de 2500 techniciens.

Selon le gouvernement, 2 
millions de Togolais auront 
accès à l’électricité et 
le taux d’électrification 
passera de 7% à 40% sur 
les cinq années à venir. 
La course pour un accès 
universel à l’électricité d’ici 
à 2030 est lancée.

T.M.

et récente.
D’un côté les militants des 
partis politiques engagés 
dans les manifestations, 
encouragés par leurs 
leaders et l’effet de foule 
aidant, sont prêts à tout 
pour arriver à leurs fins... 
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Panique après l'explosion 

Teodorin Obiang

Francophonie / Election de Louise Mushikiwabo

La Francophonie, plus pour les 
arrangements politiques que les 
valeurs de l’institution ?
Sans surprise, et comme il fallait s’y attendre, la Rwandaise Louise Mushikiwabo est depuis 
ce 12 octobre 2018, la nouvelle secrétaire générale de l’Organisation internationale de la 
Francophonie. Un choix, qui, s’il est comparable à un plébiscite, soulève des questions 
d’ordre éthique au regard des valeurs que défend l’institution depuis sa création.

Sans toutefois revenir 
aux enjeux de cette 
élection à la tête de 

la Francophonie, il y a lieu 
de féliciter, comme tout 
Africain l’aurait fait sans 
doute, la nouvelle locatrice 
du secrétariat général de 
cette grande institution.
Décrite comme une femme 
pragmatique, formée à la 
langue de Molière et ensuite 
à celle de Shakespeare 
qu’elle a d’ailleurs enseignée 
dans son pays, Louise 
Mushikiwabo s’est révélée 
être une alliée stratégique 
du président Paul Kagamé 
dans les relations entre son 
pays et le reste du monde. 
A la tête de la diplomatie du 
Rwanda depuis 10 ans, en 
provenance du ministère 
de l’Information, Louise 
Mushikiwabo est bien celle 
qui a été à l’origine de la 
stratégie qui a redoré 
l’image du Rwanda et 
repositionné le pays sur 
l’échiquier mondial, moins 
de 30 ans après le génocide.

Si la nouvelle secrétaire 
de l’OIF a su se démarquer 
dans la diplomatie du 
Rwanda, c’est à coup sûr 
grâce à la triste histoire de 
ce génocide dans lequel sa 
famille a été aussi victime. 
Ce serait, selon certains 
observateurs, l’une des 
raisons pour lesquelles la 
France lui aurait accordé 
son vote à la tête de la 
Francophonie.

Vers une main basse sur le 
dossier de l’implication de 
la France dans le génocide 
rwandais ?
Sur ce point, difficile de ne 
pas créer le rapprochement 
entre l’implication de la 
France, dans cet épisode 
sombre de l’histoire du 
pays, et la faveur accordée 

à Louise Mushikiwabo. La 
France serait-elle en train 
de vouloir se racheter 
des tristes souvenirs du 
génocide de 1994 ?

Petit rappel. En avril 
2014, Paul Kagamé avait 
clamé haut et fort la 
responsabilité de la France 
dans ce génocide qui a 
fait 800 milles morts. Au 
cours d’une cérémonie 
commémorative du 20ème 
anniversaire, au Stade 
Amahoro de Kigali, en 
présence de huit chefs 
d'État africains et d'une 
trentaine de délégations 
étrangères, la désormais 
secrétaire générale de 
l’OIF, avait appelé la France 
à « regarder la vérité en 
face ». Ces déclarations 
qui ont créé un précédent 
diplomatique entre le pays 
et la France n’ont jamais 
fini de révéler son épilogue, 
notamment quant au 
contentieux judiciaire qui 
oppose encore les deux 
pays.

Mais en avril 2018 
dernier, Kigali semble 
avoir passé la main. En 
témoigne l’invitation 
envoyée à plusieurs 
diplomates français pour 
la commémoration du 
génocide à l’ambassade 
du Rwanda à Paris. Une 
invitation qui a surpris 
plus d’un, puisque 5 mois 
avant, James Kabarébé, 
le ministre rwandais de la 
Défense, avait refusé de se 
rendre à une convocation 
des juges français sur 
le dossier de l'attentat 
contre l'avion du président 
Habyarimana, dans lequel 
l’implication de la France 
est citée par le Rwanda.
Depuis, les présidents 
Paul Kagamé et Emmanuel 

Michael Jean et Louise Mushikiwabo

Côte d’Ivoire / Locales 2018

Un scrutin avec un 
plus grand nombre 
d’indépendants
Ils sont plus de 6 millions d’Ivoiriens à se présenter dans 
les bureaux de vote pour élire leurs maires et conseillers 
municipaux. Si, ce scrutin est un test grandeur nature 
pour les meilleurs alliés d’hier devenus meilleurs ennemis 
aujourd’hui, de mesurer leur poids sur l’échiquier politique 
avant la présidentielle de 2020, une autre attraction retient 
l’attention de ce scrutin : les listes des indépendants.

Plus nombreux, les 
indépendants à ce 
scrutin du 13 octobre 

2018 en Côte d’Ivoire 
retiennent plus l’attention. 
Car, pour les avertis, il 
s’agit du « 3ème homme » 
qu’il ne faudra pas oublier.

Au moment où les alliés 
d’hier, le PDCI-RDA et 
le RHDP se cherchent à 
conquérir les voix dans les 
grandes circonscriptions 
électorales du pays au gré 
des slogans électoraux 
« On va se peser », 
les indépendants se 
fraient tranquillement 
leur passage. Un peu 
moins de 400 candidats 
indépendants feront peut-
être la loi à l’issue de ce 
scrutin.

Certains parmi eux 
soutenus par Guillaume 
Soro, membre du RDR, 

parti au pouvoir, sont 
en lice dans certaines 
c i r c o n s c r i p t i o n s 
électorales contre un 
membre du parti au 
pouvoir. C’est le cas de 
Tehfour Koné à Abobo face 
au poids lourd du régime, 
le ministre de la Défense, 
Hamed Bakayoko, qui selon 
les dernières informations 
aurait été élu.

En face, le FPI, branche 
Sangaré et le parti EDS, 
ont appelé au boycott du 
scrutin. Une occasion pour 
l’autre branche du FPI de 
Pascal Affi NGuessan qui 
présente une douzaine 
de listes aux municipales 
et soutient une poignée 
d'indépendants, de 
marquer aussi son poids 
politique avant l’échéance 
de 2020.

T.M.

Une carte d'électeur en Côte d'Ivoire

Macron se sont rencontrés 
3 fois en moins de 6 mois. 
Assurément que c’est au 
cours de ces rencontres 
que l’idée de favoriser une 
candidature du Rwanda à 
la Francophonie a germé. 
Mais au prix de quels 
sacrifices ?

Une Francophonie des 
alliances ?
Du coup, il est facile de 
développer l’hypothèse 
selon laquelle, la 
Francophonie vit au gré des 
intérêts et des alliances 
personnelles que choisit la 
France. Face aux valeurs 
que promeut l’institution 
depuis sa création, il 
est assez récurrent de 
constater que pour ses 
intérêts, la France n’hésite 
pas à tracer le chemin à 
suivre. Une option bien 
dangereuse pour une 
institution qui se veut 
forte, transparente et plus 
proche des membres qui la 
composent.

En 2014, c’étaient aussi 
par des alliances et des 
compromis que Michaëlle 
Jean avait remplacé le 
Sénégalais Abdou Diouf, 
lors du 15ème Sommet 
de l’OIF à Dakar. Le bilan 
du Sénégalais était pour 
autant médiocre à ce point 
? Celui de Michaelle Jean 
qui a passé un unique 
mandat, serait-il aussi 
décevant pour qu’on en 
vienne à lui préférer la 
rwandaise ? Sur quels 
principes et valeurs fonde-
t-on cette Francophonie 
? Sur les principes des 
valeurs incarnées ou 
ceux des alliances et des 
compromis dont seule la 
France a le secret ?

Autant de questions qui 
amènent évidemment la 
désormais ex-secrétaire 
générale de l’institution à 
prévenir : « l'immobilisme, 
l'atermoiement et les 
compromis sont déjà 
une forme de régression, 
car une organisation qui 
ruse avec les valeurs et 
les principes est déjà une 
organisation moribonde ».

Alexandre Wémima
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L’Indice du capital humain 
mesure le niveau de 
capital humain qu’un 

enfant né aujourd’hui est 
susceptible d’atteindre 
d’ici ses 18 ans par rapport 
aux services de santé et 
d’éducation dans son pays. 
Selon la Banque mondiale, 
le « projet sur le capital 
humain » vise à accélérer la 
réalisation d’investissements 
nombreux et de qualité dans 
les populations et à favoriser 
l’équité et la croissance 
économique. Ce document 
vise à mesurer les pertes 
de productivité économique 
subies par les pays qui 
sous-investissent dans leur 
population.
Le nouvel Indice du capital 
humain montre que 56% 
des enfants nés aujourd’hui 
dans le monde ne pourront 
pas bénéficier de toutes 
leurs ressources une fois 
qu’ils seront adultes. Ces 
enfants seront privés de 
plus de la moitié de leurs 
revenus potentiels. Ce qui 
aura des effets négatifs sur 
leur croissance économique. 
Dès leur naissance, les pays 

Finance 
La BOAD octroie plus de 20 milliards 
au Togo pour la réalisation du PND
Le Togo bénéficiera des financements de la Banque ouest-africaine de développement 
(BOAD) pour l’exécution de grands projets inscrits dans son Plan national de 
développement (PND 2018-2022). Deux accords de prêts et un accord de gestion de 
don ont été signés vendredi 12 octobre dernier entre le président de la BOAD, Christian 
Adovelande, et le ministre de l’Economie et des Finances, M. Sani Yaya.

Ces financements de la 
BOAD concernent trois 
différents projets. 

Il s’agit précisément du 
Projet de transformation 
a g r o a l i m e n t a i r e 
(PTA-Togo), du Projet 
d’alimentation en eau 
potable de centres semi-
urbains et du Projet 
d’hybridation de moteurs 
diesel des plateformes 
multifonctionnelles avec 
système solaire. 
La BOAD finance le PTA-
Togo à hauteur de 10 
milliards de FCFA. Ce projet 
vise à la construction des 
infrastructures notamment 
des  barrages, des pistes 
rurales, l’électrification et 
la construction des centres 

de transformation agricole 
dans plusieurs localités du 
Togo. Il s’agit concrètement 
de la mise en place des 
infrastructures de base de 
l’agroparc et l’électrification 
du village de Broukou 
pour accueillir l’agroparc, 
la construction de deux 
barrages de 11, 16 millions 
de mètres cubes et de 80 
km de pistes rurales et la 
construction de 10 Centres 
de transformation agricole 
(CTA). Plusieurs populations 
bénéficieront de ce projet 
qui vise à éliminer la 
pauvreté et à assurer la 
sécurité alimentaire des 
bénéficiaires. 
Quant au projet 
d’alimentation en eau 

potable des centres semi-
urbains, il  bénéficiera d’un 
financement de 10 milliards 
de FCFA de la BOAD. 
Ce projet touchera les 
localités moins desservies 
en eau potable. Le projet 
vise à construire plusieurs 
infrastructures en eau pour 
un accès à l’eau salubre des 
populations. Au total, 35 
systèmes d’alimentation en 
eau potable pour desservir 
46 centres semi-urbains, 
5 prises en rivières et 48 
forages, 369 459 mètres 
linéaires de canalisations 
d’adduction et de 
distribution d’eau potable 
seront construites dans le 
cadre de ce projet. Aussi, 
39 châteaux d’eau et 700 

branchements particuliers 
seront mis en place. Ce 
projet vise également à 
mettre à disposition des 
populations des centres 
semi-urbains. 89 centres 
semi-urbains sont ainsi 
concernés.
Le troisième projet 
concerne l’hybridation 
de moteurs diesel 
des Plateformes 
multifonctionnelles avec 
du système solaire et 
s’inscrit dans la politique 
de l’Etat pour la protection 
de l’environnement. Les 

installations sur ces 
plateformes ont été faites 
dans le cadre du Programme 
d’appui au développement 
à la base (PRADEB). Pour 
la réalisation de ce projet, 
la BOAD en sa qualité 
d’agence de mise en œuvre 
du Fonds mondial pour 
l’environnement (Fem)  a 
mobilisé 1,3 milliards de 
FCFA.
A travers ces appuis, la 
BOAD veut accompagner le 
Togo pour la mise en œuvre 
de son PND. 

Félix Tagba

Energie / Construction d’une 
nouvelle centrale thermique au Togo

Le chantier confié à 
la société industrielle 
Eranove
Pour résoudre le déficit énergétique et assurer une 
indépendance énergétique au Togo, le gouvernement 
envisage la construction d’une troisième centrale 
thermique au Togo. Il a autorisé vendredi dernier la 
signature d’une convention de concession avec le groupe 
industriel panafricain Eranove pour la construction et 
l’exploitation d’une nouvelle centrale thermique d’une 
capacité de 65 Mégawatts d’électricités à Lomé.

La nouvelle centrale énergétique sera construite 
dans la zone portuaire, c’est ce qu’a annoncé le 
gouvernement. La construction de cette nouvelle 

centrale vise à assurer une indépendance énergétique 
au Togo. La demande en électricité augmente de jour 
en jour. Jusqu’alors, le pays continue par importer 
de l’énergie électrique d’autres pays pour couvrir les 
besoins des populations. Ce qui entraîne parfois le 
coût élevé de l’électricité. Les autorités togolaises 
soutiennent que « Le gouvernement continue d’importer 
l’énergie électrique, d’où la nécessité d’accroître notre 
propre capacité en construisant une troisième nouvelle 
centrale. C’est à cette fin que le gouvernement a accepté 
de disposer d’une nouvelle centrale de 65 Mw sur le site 
de Lomé port ».    

Selon le site d’informations Togo First, le gouvernement 
souhaite que cette centrale soit alimentée au Gaz 
naturel liquéfié (GNL), moins coûteux et moins pollueur 
de l’environnement que le fuel.  La nouvelle centrale 
sera exploitée par la société Eranove spécialisée dans la 
production de l’électricité en Afrique. 

L’Etat togolais n’a pas encore communiqué la date et 
le coût de la construction et de l’exploitation de cette 
nouvelle centrale.

F.T.

Indice du capital humain

La Banque mondiale encourage les pays 
à investir plus dans leurs populations 
La Banque mondiale a publié jeudi 11 octobre dernier en marge de ses assemblées annuelles 
et du Fonds monétaire international (FMI) un nouvel Indice du capital humain. L’institution 
invite les pays à agir pour maintenir une bonne santé et assurer une éducation adéquate 
pour les enfants afin que ces derniers puissent bénéficier, une fois adultes, de toutes leurs 
ressources nécessaires pour la croissance économique du pays.

doivent contribuer au bien-
être et assurer une bonne 
éducation aux enfants 
jusqu’à leur âge adulte.   
Selon Jim Yong Kim, 
président du Groupe de 
la Banque mondiale : « le 
capital humain est un des 
facteurs essentiels d’une 
croissance économique 
durable inclusive. Pourtant, 
les investissements dans 
la santé et l’éducation 
n’ont pas reçu l’attention 
qu’ils méritent. Cet indice 
établit un lien direct entre 
l’amélioration de la santé et 
l’éducation de la populations, 
la productivité et la 
croissance économique». 
L’Indice du capital humain 

intègre trois facteurs chez 
les enfants à savoir sa survie, 
sa scolarité et sa santé. Un 
enfant né aujourd’hui doit 
pouvoir avoir une bonne 
santé pour mieux fréquenter 
jusqu’à la fin de sa scolarité. 
L’indice suit la croissance de 
l’enfant jusqu’à son entrée 
sur le marché du travail 
une fois adulte et évalue sa 
productivité.
157 pays sont couverts par 
l’Indice du capital humain. 
Selon la Banque mondiale, 
le capital humain chez les 
garçons et les filles de 126 
pays couverts par l’indice 
est encore loin du niveau 
optimal. 

La rédaction

Le ministre Sani Yaya et le président de la BOAD
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Pourquoi quand deux gars 
cohabitent ( dans une 
chambre), dès que la copine 

de l'un des gars arrive l'autre libère l'espace ?
Mais quand deux filles cohabitent ; c'est quand 
le gars de l'une arrive que l'autre commence à 

Méditons un peu sur ce texte

Photo du jour

Méditation

Légendez cette photo

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Pharmacies de garde de Lomé
du 8 au 15 / 10 /  2018

Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers
AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

Avez-vous un texte, un document, un 
diplôme à traduire?
Plus de soucis, contactez:
Africa Translate Consulting.
Tél: (+228) 90 30 26 94 / (+228) 22 44 89 43
E-mail: dhoglonou@africatranslate.com

Traduction

BEL AIR         l'hôtel Palm Beach      22 21 03 21
3e ARRONDISSEMENT Bd. du13J.     22215227 
BIOVA      Bd. Houphet Boigny     22 34 50 93
DES APÔTRES  Akodessewa        22 27 11 98 
OCAM       Rue de l’ENTENTE        22 21 62 05
KODJOVIAKOPE  Av. Duisbourg      22 21 89 90
AMITIE           72 Av. des Hydro-      22 21 74 47 
CAMPUS Adewi                  22 21 56 32
HÔPITAL       Face CHU-Tokoin       22 20 08 08 
PROSPERITE        Bd Eyadéma       23 38 84 25
PEUPLE  Marché NUKAFU 22 26 84 22
LE JOURDAIN  CEG Tokoin Wuiti    22 61 56 14
BAH       Face EPP Hedzranawé     22 26 03 20
St PIERRE          Hedzranawe   22 26 19 73
MAWULE Bè-Kpota                 22 27 11 21
MAËLYS                 Bè Kpota en          22 27 60 19
ADIDOGOME         Adidogomé         22 50 54 85
SILOE  Apédokoe Atigangomé   90 80 26 39
MAGNIFICAT Aflao Sagbado    70 44 51 59
ACTUELLE Route de Ségbé    22 51 11 72
DU POINT E Aflao Gakli              22 51 91 71
LE GALIEN Adidoadin               22 51 71 71
VIGUEUR          AGBALEPEDOGAN   22 51 63 30
St JOSEPH BE KLIKAME        22 25 74 65
NABINE                  Agoè Anomé      93 36 26 26
VOLONTAS DEÏ              Avédji,         70 42 23 60
VITAFLORE   Agoè Vakposito         70 40 22 86 
ADONAÏ                  Agoè-Nyivé        22 50 04 05
EMMAÜS route de Mission Tové     96 80 09 12
SHALOM             Agoè-Cacaveli,       22 51 87 60
APOU ANTOINE Agoè-Assiyéyé     22 19 12 15
TCHEP'SON             Togblékopé        70 42 94 41
BAGUIDA Baguida   70 42 47 77
AVEPOZO d'avepozo            22 27 04 86

« L’homme est un animal qui, du moment où il vit 
parmi d’autres individus de son  espèces, à besoin 
d’un maître. Car il abuse à coup sûr de sa liberté à 
l’égard de ses semblables ; et, quoique, en tant que 
créature raisonnable, il souhaite une loi qui limite 
la liberté de tous, son penchant animal l’égoïsme 
l’incite toutefois à se réserver dans toute la mesure 
du possible un régime d’exception pour lui-même. 
Il lui faut donc un maître qui batte en brèche sa 
volonté particulière et le force à obéir à une volonté 
universellement valable, grâce à laquelle chacun 
puisse être libre. Mais où va-t-il trouver ce maître 
? ce maître? Nul part ailleurs que dans l’espèce 
humaine. Or ce maître, à son tour, est tout comme 
lui un animal qui a besoin d’un maître.

            (…) Cette tâche est par conséquent la plus difficile 
à remplir ; à vrai dire sa solution parfaite est 
impossible. »

Emmanuel KANT
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Lire  

« Ma fille, rien ne vaut 
l’amour » d’Abra Delali 
Komla-Ebri. 2012 Pp 44-47
« …Si le prix à payer pour la 
trouver est de pardonner à 
maman, alors, Jésus donne-
moi la force de le faire. Oui, 
avec la grâce que Jésus 
m'accorde, je lui pardonne. 
Leila, s'il te plaît... (elle 
hésite un moment avant de 
continuer). Leila vas-y, tu 
peux aller la chercher pour 
que je lui apprenne cette 
nouvelle, ce miracle que 
Dieu est en train d'opérer 
dans ma vie. Je crois qu'elle 

accueillera avec joie mon 
accolade de paix. Dis à 
maman qu'elle peut venir. 
Leila n'en croit pas ses yeux, 
elle retient son souffle, c'est 
trop beau pour être vrai. 
Elle jubile au dedans d'elle-
même mais hésite à sortir. 

Elle imagine la grande joie 
de cette pauvre maman et 
est contente pour son amie 
qui, elle l'espère, trouvera 
enfin la paix du cœur. 
Après un temps de silence 
où Sikavi semble être en 
contemplation devant son 
Dieu, elle reprend la parole 
avec une voix dans laquelle 

l'on peut dénoter la paix, 
la joie et l'émerveillement: 
« Maintenant je me sens 
comme libérée d'un grand 
poids qui oppressait mon 
cœur, je deviens tout 
d'un coup légère et je me 
demande si je ne rêve pas. 
Je me sens transfigurée, 
je ne suis plus la même. 
Je ne sens même plus 
mon mal, Oui, incroyable ! 
La souffrance aussi s'est 
envolée avec la haine. Je 
peux enfin respirer alors 
que tout à l'heure les 
choses me paraissaient si 
difficiles et si compliquées. 
Il a fallu que j'accepte de me 

jeter dans le vide de la foi, 
d'accepter cette aventure 
que me proposait ma foi en 
Jésus-Christ : pardonner 
tout simplement, accepter 
d'être assez généreuse 
pour courir le risque d'aller 
au-delà du don de soi et 
le résultat est formidable! 
Voici maintenant, Je 
rayonne de bonheur, je 
vis, enfin ! Devant cette 
métamorphose soudaine 
qui ne peut s'expliquer que 
par la foi, Gustave entonne 
un chant d'action de grâce. 
Mais juste après ce chant, 
tout le monde est surpris 
de voir une dame en pleurs 

entrer dans la salle et se 
diriger d'un pas incertain 
vers le lit de Sikavi. « Maman 
? (s'écrie notre malade 
tout d'abord surprise), oui 
viens ma maman, viens, je 
t’ai pardonné tout le mal 
que je retiens contre toi... 
» Les deux femmes dont 
la ressemblance ne fait 
pas de doute s’embrassent 
longuement les larmes aux 
yeux, puis, la maman s'est 
mise à genoux au pied du 
lit de sa fille en disant : « 
Pardonne-moi ma fille... » 
Mais celle-ci l'attire à elle 
l'empêchant de rester à 
genoux… »

Cinéma
Le cinéma togolais vers l’émergence?
Chaque 12 octobre est dédié à la célébration du cinéma africain. Le cinéma africain qui ne 
date pas d’aujourd’hui, souffre encore de la suprématie des films étrangers dans les salles 
de cinéma, et même sur nos postes téléviseurs. Néanmoins, des efforts considérables se 
font par les jeunes cinéastes africains et les gouvernements afin que le cinéma africain 
puisse se développer. Le cinéma togolais prend également le train en marche. 

Fort longtemps, le 
cinéma togolais est 
quasiment resté 

dans l’ombre. Ce sont les 
feuilletons et les séries 
occidentaux qui dictaient  
leurs lois sur nos chaînes 
locales. 
Reproché d’être à l’image 
des scènes théâtrales, le 
cinéma togolais est de plus 
en plus soigné et apprécié, 
grâce aux jeunes cinéastes 
comme Steven AF, Julio 
Têko, Angela Aquereburu, 
Kevin kétowou, Anita 
Afatchao, entre autres. 
« Aujourd’hui, je suis fier 
de faire partie de cette 
nouvelle génération 
d’acteurs et comédiens 

togolais qui essaient de 
rehausser le niveau et 
d’être présent dans la sous-
région et à l’international, a 
déclaré l’acteur togolais, 
Julio Têko. 
En juillet dernier, dans 
le souci de promouvoir 
la production de longs 
métrages de qualité, la 
direction nationale de la 
cinématographie du Togo 
a lancé la toute première 
édition de la semaine 
nationale du cinéma 
togolais. 
Aux dires du directeur 
national de la 
cinématographie, Koutom 
Essohanam Denis, 
l’initiative de la semaine 

nationale du cinéma est 
née du constat que le Togo 
ne dispose pas de longs 
métrages de qualité. 
Après quelques années de 
balbutiement, le cinéma 
togolais revient en force sur 
la scène internationale. Et 
c’est grâce à l’engagement 
de certains jeunes et des 
structures comme « YoBo 
studio »,  « Togofilms », « 
Films du Siècle » et bien 
d’autres.

La jeune génération 
Joël Tchédré
Joël Tchédré, jeune 
réalisateur togolais 
fait partie de la jeune 
génération qui œuvre pour 

l’émergence du 7ème art au 
Togo. 
Il a à son actif plusieurs 
fictions et documentaires 
qui lui ont d’ailleurs permis 
de gagner plusieurs prix 
au-delà des frontières 
du Togo. Il est le délégué 
général du Festival de 
cinéma Emergence. 
Julio Têko
Julio est un jeune acteur, 
comédien et réalisateur 
togolais qui impacte le 
cinéma togolais.
Il a participé à la 20ème 
édition Festival de la fiction 
TV de la Rochelle (France), 

en septembre 2018 avec sa 
série « Oasis » qui suit le 
quotidien de gestionnaires 
de résidence et de leurs 
locataires excentriques.
 
Anita Afathao
D’origine togolaise, Anita 
Afathao est une jeune 
réalisatrice. Elle est sacrée 
grand prix Kodjo Ebouclé 
lors de la 8ème édition 
du festival Clap Ivoire, 
en septembre dernier en 
Côte d’Ivoire, avec son 
film-documentaire « L’or… 
dure».  

Nadia E.

Quatorzième édition du Fitheb
Le développement durable au centre des discussions
Le Festival international de théâtre du Bénin (Fitheb) 
s’annonce à grand pas,  et les grandes lignes de 
l’évènement se dessinent. Prévue du 16 au 24 novembre 
prochaine, cette biennale s’engage à honorer cette année, 
toutes ces personnes qui ne ménagent aucun effort pour 
l’avancement du théâtre en Afrique. Il s'agit entre autres 
des Béninois Tola Koukoui, Alougbine Dine INE, Koffi 
Gahou, José Pliya, du Togolais Kossi Assou, de l'Ivoirien 
Zié Coulibaly, du Burkinabé Hamadou Mande.

Au cours de la 
q u a t o r z i è m e 
édition du Fitheb, 

une table ronde se 
tiendra et a pour thème 
: «Théâtre, Engagement 
civique et social pour un 
développement durable, au 
Bénin, en Afrique et dans le 
Monde».
D’après le directeur Erick-
Hector Hounkpè, il y aura 
la phase pré-Fitheb pour 

préparer la psychologie 
des Béninois à accueillir le 
Fitheb 2018 pour la grande 
fête du théâtre.

Justement, trois activités 
vont couronner cette phase 
pré- Fitheb. Il s'agit de 
l'Impact social Fitheb (ISF) 
où journalistes et acteurs 
culturels seront au cœur 
des campagnes de salubrité 
sur les sites d’accueil des 

Villages du Fitheb, des 
visites de la prison civile 
de Cotonou ainsi que dans 
des maisons d’accueil des 
diminués mentaux.

 Il est également prévu, du 
08 au 15 novembre 2018, des 
lectures scéniques dans 
des écoles secondaires 
choisies dans les six villes 

retenues pour cette 14ème 
biennale. Les spectacles 
d’attraction sur des places 
publiques seront aussi au 
menu. 

Dans le cadre de la 14ème 
édition du Fitheb, il sera 
organisé à l’endroit des 
journalistes béninois et 
d’ailleurs, un atelier régional 
de formation, du 16 au 18  
novembre 2018 pour les 
aguerrir dans le traitement 
des articles culturels. Une 
formation sur la lecture 
scénique qui va déboucher 
sur la restitution publique 
est également prévue du 18 
au 20 Novembre 2018. 

La rédaction

Anita Afathao
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CAN 2019 / Défaites successives des Eperviers
La méthode du sorcier blanc a montré ses limites ! 
Depuis l'arrivée du "sorcier blanc" Claude Le Roy à la 
tête de l'équipe nationale togolaise, les statistiques 
laissent croire qu'un sort est jeté sur le bien-être de la 
sélection et sur sa qualification à la prochaine CAN au 
Cameroun en 2019. Des résultats qui sont contre toute 
attente. Sur les 8 matchs officiels importants, Le Roy 
n'a gagné qu'un seul contre 3 défaites et 4 nuls. Le 
plus exacerbant est la campagne des éliminatoires.

Tout a commencé avec 
une défaite inaugurale, 
face à l'Algérie, lors 

de la première journée 
des phases éliminatoires 
comptant pour la CAN 2019. 
Les Éperviers du Togo 
amenés pas le "sorcier 
blanc", en déplacement, ont 
perdu contre les Fennecs. 
Pensant que ce fut un 
accident de parcours, les 
choses ont évolué de mal 
en pis. A la réception du 
Bénin en deuxième journée, 
les Éperviers, sur leurs 

propres installations, ont 
laissé les écureuils s'en tirer 
sans égratignure: score nul 
et vierge. En deux journées, 
le sélectionneur Claude Le 
Roy et ses protégés ont à 
leur actif  un point avec un 
goal différentiel en moins 
et est quatrième. 
Pour se qualifier pour cette 
CAN, qui est d'ailleurs la 
priorité du sélectionneur 
des Éperviers, il faut finir 
parmi les deux premiers 
du groupe. Plein d'espoir, 
le public sportif togolais 

a massivement fait le 
déplacement, vendredi 
dernier, du stade municipal 
de Lomé pour pousser son 
équipe nationale vers sa 
première victoire. Ironie du 
sort, le "sorcier blanc" s'est 
laissé envenimer par les 

scorpions de la Gambie qui 
ont pris un point à l'issue du 
match nul d'un but partout, 
pendant que l'Algérie a 
dicté sa loi au Bénin en 
le battant deux buts à 
zéro. Statistiquement 
et logiquement, le Togo 

Éliminatoires CAN 2019
Sans Adébayor, le Togo joue son espoir de qualification demain
L'équipe nationale togolaise est actuellement en terre 
gambienne pour y affronter, demain à 16 heures 30 
minutes, les scorpions de la Gambie qui, il y quatre jours, 
ont envenimé les Éperviers à Lomé. Pour le compte de 
cette quatrième journée des éliminatoires de la CAN 
Total Cameroun 2019, Claude Le Roy et ses poulains ont 
l'obligation de faire d'une pierre deux coups.

Le résultat décevant 
(1-1) face à la Gambie 
vendredi dernier 

reste encore frais dans 
les mémoires de tous 
les Togolais. Demain à 
l'Indépendance stadium 
de Bakau, les Eperviers 
ont une double mission: 
prendre les 3 points de 
l'espoir à une possible 
qualification à cette coupe 
d'Afrique des Nations et 
par la même occasion, 

laver l'affront subi au Togo 
afin de rassurer le public 
sportif togolais. D'après les 
informations publiées par 
le team manager officier 
(TMO) de l'équipe nationale 
togolaise, Augustin AMEGA, 
20 joueurs au lieu de 23 
ont fait le déplacement 
de Banjul pour ce match 
tant important que 
crucial. Le gardien de 
but Fadil Soumanou n'est 
pas du voyage. Même 

cas pour le capitaine 
Emmanuel Adebayor qui, 
après discussion avec 
le sélectionneur, est 
arrivé à cette conclusion. 
Il est suppléé dans sa 
responsabilité de capitaine 
par le défenseur de Getafe, 

Djene Dakonam. 

Seulement avec 2 points 
en trois matchs (dont deux 
à domicile), le Togo doit 
impérativement gagner 
ce match pour positiver 
son goal différentiel (-1 

actuellement) et augmenter 
son total de point (5 en 
cas de victoire) pour ainsi 
grimper au classement. Le 
Togo place donc son espoir 
dans le match de demain.
Dans la même soirée de 
demain à 15 heures, le 
deuxième du groupe (le 
Bénin) accueille au Stade 
de l'amitié, l'Algérie de Riyad 
Mahrez, leader du groupe 
avec 7 points + 3 goals 
différentiels. Espérant que 
l'Algérie réédite l'exploit du 
vendredi dernier en battant 
le Bénin 2 buts à 0, les 
Éperviers n'ont qu'un seul 
objectif: gagner la Gambie.

Attipoe Edem Kodjo

Né des réflexions et 
des recherches du 
Dr Hermann Brandt, 

le Tchoukball résulte d'une 
étude scientifique critique 
des sports d'équipes les 
plus populaires. Le Dr 
Brandt, médecin genevois, 
ayant côtoyé tout au long 
de sa carrière un grand 
nombre d'athlètes blessés 

plus au moins gravement 
lors de la pratique de leur 
sport, constata que des 
traumatismes étaient dus à 
l'exécution de mouvements 
inadaptés à la physiologie 
de l'individu, ainsi qu'aux 
nombreuses formes 
d'agression présentes dans 
certains sports. Cette analyse 
a renforcé ainsi l’inquiétude 

est hors-jeu pour la 
qualification. 
Il reste trois journées 
lors desquelles le Togo 
ne recevra qu'une fois et 
c'est l'Algérie, seule leader 
de la poule avec 7 points. 
Vu les mauvais résultats 
du Togo à domicile, il est 
fort probable qu'il s'incline 
face aux Fennecs. Les 
deux matchs restants se 
joueront à l'extérieur chez 
le Bénin et la Gambie, les 
deux qui justement ont 
tenu tête aux Éperviers. La 
Gambie surtout qui a fait un 
match nul face à l'Algérie 
reste une grosse écurie.
Une chose est claire, 
Claude Le Roy est sous 
le coup de l'insuffisance 
de résultats puisque 
cette CAN est sa priorité. 
Comme tout contrat 
l'exige, l'insuffisance de 
résultat est synonyme de 
remerciement.

Attipoe Edem Kodjo

Tchoukball
Une nouvelle discipline que le Togo maîtrise
Le Tchoukball est une discipline sportive qui vient de 
Genève et de La Chaux-de-Fonds en Suisse dans les 
années soixante. C’est un mélange de volley-ball, de 
handball et de squash. Peu connu par les Africains en 
général et les Togolais en particulier, cette discipline 
vise contribuer à l'édification d'une société humaine 
valable.

relative à la valeur éducative 
des sports modernes, qui ne 
devraient pas aboutir à la 
fabrication systématique de 
champions, mais «contribuer 
à l'édification d'une société 
humaine valable». 
Le tchoukball se présente 
comme un mélange de pelote 
basque, de handball et de 
volley-ball. Il s'agit d'un sport 
de balle et d'équipe qui se joue 
à l'aide de deux surfaces de 
renvoi et se caractérise par la 
suppression de toutes formes 
d'agressions corporelles 
entre les adversaires. Par 
son caractère ludique, il est 
conçu pour inciter chaque 

individu à pratiquer ce sport, 
quels que soient son âge, 
son sexe ou ses capacités 
athlétiques.
Ce jeu a été introduit en 
2010 au Togo et le pays a la 
même année participé à une 
compétition sous régionale 
la même année. En effet, le 
Togo a occupé la première 
place à cette compétition. Il 
s’agit de la troisième victoire 
consécutive que l’équipe 
togolaise de Tchoukball 
remporte après celle d’Accra 
en 2010 et celle de Lomé en 
2012. Devant ce grand exploit, 
le ministère des Sports et 
des Loisirs du Bénin a eu 

à féliciter et encourager 
la fédération togolaise de 
cette discipline sportive lors 
de la remise du trophée de 
la troisième édition en ces 
termes « Sans moyens, vous 
êtes partis décrocher des 
coupes des médailles, et si 
on vous donnait des moyens, 
ce sera encore plus. Je 
tiens à vous féliciter et nous 
sommes très fiers de vous, 
continuez dans ce sens pour 
honorer notre pays ».
Par ailleurs, la Fédération 
nationale de Tchoukball 
rencontre d’énormes 
difficultés notamment 
le manque des moyens 
matériels pour exécuter 
convenablement ces actions.

Justin Amaah

Claude Le Roy
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Suite de la page 3

Le projet de loi 
est relatif à la 
c y b e r s é c u r i t é 

et à la lutte contre 
la cybercriminalité. 
Le numérique 
gouverne aujourd’hui 
la vie quotidienne des 
populations du monde 
entier et les Togolais ne 
sont pas du reste. L’on fait 
recourt à la cybernétique 
pour plusieurs usages 
et les conséquences 
ne sont jamais loin. 
L’Homme ne maîtrisant 
pas tout, se retrouve 
souvent confronté à de 
nouvelles règles que lui 
dicte sa propre création. 
De plus, des individus 
qui ont décidé de réussir 
dans la facilité profitent 
de la naïveté de bon 
nombre d’internautes.

Nous sommes arrivés 
à une étape où il est 
impossible de vivre sans 
la technologie. Il faut 
donc trouver les moyens 
de faire face aux revers et 
dissuader les criminels. « 
L’objet du présent projet 
de loi est de doter la 

République togolaise 
d’un arsenal juridique et 
institutionnel adéquat 
qui lui permet d’assurer 
une prise en charge 
efficace et effective 
de la cybersécurité 
sur toute l’étendue du 
territoire », lit-on dans le 
communiqué.

Le projet de loi vise une 
adaptation du système 
pénal national, au moyen 
d’une modernisation des 
incriminations du droit 
pénal classique et d’un 
réaménagement des 
instruments procéduraux 
au regard des exigences 
de l’environnement 
numérique. Il prévoit 
également la création 
de l’Agence nationale 
de la cybersécurité 
qui est chargée de 
l’application effective 
des orientations, des 
mesures stratégiques 
et juridiques en matière 
de cybersécurité et du 
Fonds de soutien à la 
cybersécurité.

E. Dadzie

Transparence des élections au Togo
« Avoir ses représentants dans les 
bureaux de vote », recommande  
Gerry Taama 
Le processus électoral au Togo se poursuit malgré les tergiversations des uns et des 
autres. Lentement, mais sûrement et malgré les menaces de la Coalition des 14, l’on 
s’achemine vers la date fatidique du 20 décembre. Rien ne semble émousser les ardeurs de 
la Commission électorale nationale indépendante (Ceni) malgré toutes les dénonciations 
de la C14 sur le recensement dans la première zone. Au contraire, elle vient de lancer 
l’opération pour la seconde zone. Le scrutin aura donc lieu à la date prévue. Faut-il alors 
continuer dans les dénonciations et les menaces sans effet ? Ou prendre des mesures 
pour s’assurer de la transparence du scrutin ?

Au Togo, la plupart des 
élections ont connu 
des contestations. 

Les contestataires de ces 
résultats, qui se déclarent 
« vrais vainqueurs » 
n’ont jamais pu apporter 
des preuves claires et 
convaincantes de leur 
victoire. La preuve, c’est 
que la communauté 
internationale qui avait 
toujours des représentants 
à ces rendez-vous, ne 
les a jamais suivis sur 
cette voie. Or, dans 
d’autres pays, on a vu 
cette même communauté 
internationale prendre fait 

et cause pour l’opposition 
contre le pouvoir. 

Alors qu’est-ce qui n’a 
pas marché ou refuse de 
marcher avec l’opposition 
togolaise ?  Soit elle a 
vraiment gagné comme 
elle l’affirme souvent, mais 
peine à le prouver, ou elle 
n’a jamais gagné, mais veut 
passer par d’autres moyens 
pour avoir le pouvoir. 
Voilà que nous sommes 
à la veille de nouveaux 
rendez-vous électoraux. 
Et vu l’attitude de cette 
frange de l’opposition, on 
peut s’attendre à deux 

issues possibles. Ou elle 
s’apprête à boycotter, ou 
elle s’apprête à contester.

Toutefois, il existe 
des acteurs politiques 
émergents qui pensent 
qu’il est possible même 
dans la situation actuelle, 
de veiller à la transparence 
des élections. « L’élément 
le plus important pour 
s’assurer de la transparence 
d’une élection, est d’avoir 
ses représentants dans les 
bureaux de vote », a déclaré 
M. Taama hier sur la radio 
Victoire fm. Effectivement, 
tout se passe à ce niveau. 
Les résultats finaux que la 
Ceni proclamera, viendront 
de là. A ceux qui ont  peur 
que les résultats soient 
changés à un niveau 
donné, le président du 
Net recommande « d’être 
présents dans les bureaux 
de vote et surtout veiller à 
obtenir les procès-verbaux 
». Grâce à ces procès-
verbaux signés par tous 
les membres des bureaux 
de vote et authentifiés,  
tout parti politique est en 
mesure de prouver s’il a été 
volé ou pas.

La Rédaction

Cybercriminalité
Le Togo prévoit 
la création d’une 
Agence nationale de 
la cybersécurité

Le Conseil des ministres du vendredi dernier a été riche 
en importantes décisions. L’une des décisions qui fera 
plaisir aux internautes et qui fera trembler les criminels 
du web est l’étude d’un projet de loi sur la création d’une 
Agence nationale de la cybersécurité au Togo. Il s’agit 
d’ailleurs du tout premier projet de loi.

Réélection du Togo au Conseil des droits de l’Homme des Nations unies

Une reconnaissance de la communauté internationale 
pour des avancées constatées ?
...On entend même certains 
dire, « nous irons jusqu’à 
la mort, s’il le faut. Nos 
enfants bénéficieront des 
fruits de notre labeur ». 
Avec cette mentalité, ces 
personnes n’ont plus peur 
de voir leurs droits violés 
ou de violer ceux des 
autres. C’est ainsi qu’elles 
s’en prennent violemment 
aux forces de l’ordre 
qu’elles considèrent alors 
comme leurs ennemis, 
et pire encore à d’autres 
compatriotes qui ne se 
sentent pas concernés par 
les manifestations.
D’un autre côté, les forces 

de l’ordre motivées par la 
détermination d’accomplir 
leur mission, d’obéir à leurs 
supérieurs, et la volonté de 
ne pas laisser l’instabilité 
s’installer dans le pays, 
se donnent entièrement. 
Malheureusement, il arrive 
que certains membres des 
forces de l’ordre voulant 
faire preuve d’un zèle 
démesuré, se rendent 
coupables d’actes de 
violation des droits de 
l’Homme. Ces derniers 
ont souvent été d’ailleurs 
sanctionnés par le ministre 
de la Sécurité et de la 
Protection civile. Mais 

fondamentalement et 
contrairement à certains 
pays d’Afrique comme le 
Rwanda où se sont produits 
les pires atrocités de cette 
terre, le Togo a toujours su 
se préserver. En dehors 
bien sûr de certaines 
périodes malheureuses 
de notre histoire comme 
l’après présidentielle de 
2005.
Mise à part l’intégrité 
physique, il faut relever 
que les Togolais dans 
leur ensemble chaque 
jour se battent pour la 
satisfaction d’autres 
catégories de droits. Les 

droits civil, politique, 
économique, à la santé, à 
l’éducation, les droits liés 
à l’environnement. C’est 
une quête perpétuelle, et 
tous les Togolais doivent y 
travailler. Si des violations 
interviennent souvent, 
il y a forcément des 
coupables, des bourreaux, 
mais nous devons tous 
nous questionner. Qu’est-
ce qui pousse certaines 
personnes même s’il ne 
faut pas les excuser à s’en 
prendre à d’autres ? Cette 
analyse nous aidera dans la 
quête de nos droits.
Ainsi la réélection du Togo 

au Conseil des droits de 
l’Homme des Nations unies, 
ne signifie pas que nous 
avons 2O/20. Au contraire, 
c’est une reconnaissance 
pour les efforts déjà fournis 
et une invite à rester 
vigilant. C’est d’ailleurs une 
pression de plus. Le Togo 
va siéger avec 46 autres 
Etats dont 12 d’Afrique. 
Ce mandat prend effet à 
partir de janvier 2019. Le 
Burkina-Faso, le Cameroun, 
l’Erythrée et la Somalie sont 
les pays de la zone Afrique 
qui ont été élus en même 
temps que le Togo.

La rédaction

Gerry Taama
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